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Prière du Temps Pascal
Seigneur Jésus Christ, nous t’adorons…
Tu t’es abaissé, et tu nous as élevés, tu t’es humilié, 
et tu nous as honorés,
Tu t’es fait pauvre, et tu nous as enrichis…
Tu montas sur un âne, et tu nous as pris dans ton cortège…
Tu fus conduit prisonnier chez le grand prêtre, 
et tu nous as libérés…
Tu gardas le silence, et tu nous as instruits,
Tu fus souffleté comme un esclave, et tu nous as affranchis,
Tu fus dépouillé de tes vêtements, et tu nous as revêtus.
Tu fus attaché à une colonne et tu as détaché nos liens,
Tu fus crucifié, et tu nous as sauvés,
Tu goûtas le vinaigre, et tu nous as abreuvés de douceur,
Tu fus couronné d’épines, et tu nous as fait rois,
Tu mourus, et tu nous as fait vivre,
Tu fus mis au tombeau, et tu nous as réveillés.
Tu ressuscitas dans la gloire, et tu nous as donné la joie…

Eglise de La Chapelle-sur-Aveyron
La voûte de la nef de l’Eglise de La Chapelle-sur-Aveyron, qui est en 
mauvais état, a obligé la Municipalité à fermer l’accès aux fidèles afin de 
préserver la sécurité.
Depuis fin janvier, un filet a été tendu dans cette nef afin de pouvoir 
rouvrir l’édifice pour les offices religieux.
Nous remercions vivement les nombreux bénévoles qui sont venus 
participer au nettoyage de l’Eglise après ces travaux.

Christian Chevallier

La Paroisse remercie très sincèrement la Commune de La Chapelle 
d’avoir été très efficace pour la mise en place du filet, qui se confond 
très bien à l’ensemble de l’édifice. Mise en place faite par des mains de 
spécialistes du village, nous admirons le travail bien fait qui a demandé 
du temps et de la précision pour la pose. 
Nous pouvons maintenant célébrer les offices religieux en toute sécurité, 
sachant que les habitants de la commune apprécient que leur église 
réponde à leurs demandes.
Un grand merci à tous pour cet élan collectif, et d’avoir donné de leur 
temps pour l’ouverture de notre église. 

C. B.
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FÁTIMA, CENT ANS : 1917-2017
QUEL MESSAGE POUR L’ÉGLISE ET POUR LE MONDE ?

Alors qu’à Lourdes on célébrait les cinquante-neuf ans des apparitions (11 février 
1858), à Fátima, une petite commune rurale en Portugal, dans le district de 
Santarém, commençait un autre lieu d’abondantes grâces pour l’Église universelle.

1. Fátima et ses voyants
Située à 130 km au nord de Lisbonne, la paroisse de Fátima comptait environ 2500 
âmes en 1917. Comme à Lourdes (en France) et à Médjugorje (ex Yougoslavie devenue 
Bosnie Bosnie-Herzégovine), les témoins des événements sont des enfants : Lúcia 
dos Santos (10 ans), Francisco Marto (9 ans) et Jacinta Marto (7 ans). Les deux 
derniers sont cousins à Lúcia par leur mère et tous les trois gardaient le troupeau des 
moutons de la famille. Francisco et sa sœur Jacinta, mourront très jeunes atteints 
de la grippe espagnole : l’un à 11 ans, en 1919, et l’autre à 9 ans, en 1920 et leurs 
corps reposeront dans la basilique de Fátima. Ils seront béatifiés par le Pape J.-P. II en 
l’an 2000 et leur canonisation sera célébrée par le Pape François le 12 mai 2017. 
Quant à Lúcia dos Santos, devenue religieuse au carmel sous le nom de Sœur Marie 
des sept douleurs, elle décédera, en février 2005, à l’âge de 97 ans. Son corps se 
repose également dans la même basilique. Mais que s’est-il réellement passé dans cet 
hameau ?

2. Les apparitions
Les visions à Fátima sont en deux périodes : d’abord la période de 1915-1916 avec six  
apparitions de l’ange : trois en 1915 et trois en 1916 ; ensuite la période de 1917 
avec sept apparitions de Notre Dame aux trois pastoureaux, entre les mois de mai et 
d’octobre. 

2.1. L’apparition de l’ange éclaireur
Nous sommes en 1915, Lúcia a 8 ans. Elle avait trois copines : Teresa Matias, sa sœur 
Maria Rosa et Maria Justino. Par trois fois, Lucia, en compagnie d’elles, bénéficiera de 
l’apparition de l’ange inconnu alors qu’elles récitaient le chapelet, après avoir mangé, 
dans les collines où elles gardaient le bétail. Les enfants ne diront pas qu’ils ont vu 
un ange, mais plutôt : « Nous avons vu quelque chose... cette chose avait une forme 
humaine. » Cette chose apparaîtra trois fois aux fillettes sans livrer un quelconque 
message. Néanmoins, avec du recul, on peut comprendre que Dieu, dans son projet, 
préparait déjà Lúcia aux apparitions de Notre Dame, car du groupe de ces enfants à la 
vision de l’ange, seule Lúcia bénéficiera la grâce de voir la Vierge-Marie.
Au printemps 2016, alors que Lúcia avec ses deux cousins, Francisco et Jacinta, 
gardaient le troupeau, un vent fort secoua les arbres et ‘’une chose’’, à la taille d’un 
jeune garçon de 15 ans, vêtu de blanc, apparut, s’approcha d’eux et leur dit, à haute 
voix : « Ne craignez pas, je suis l’ange de la paix, priez pour moi...» L’ange s’agenouilla, 
se courba et son front au sol ; les enfants firent de même et répétèrent les paroles 
de la prière de l’ange : « Mon Dieu, je crois, j’adore, j’espère et je vous aime. Je vous 
demande le pardon pour ceux qui ne croient pas, qui n’adorent pas, qui n’espèrent pas 
et qui ne vous aiment pas ». Après avoir repris à trois reprises cette courte prière, 
l’ange se releva et dit aux enfants : « Priez ainsi. Les cœurs de Jésus et de Marie 
sont attentifs à vos supplications ». Et il disparut. Précisons que de trois voyants, seul 
François, le garçon, n’entendait pas les paroles de l’ange ; il voyait l’ange discutait avec 
sa cousine Lúcia, et il entendait la réponse de celle-ci à l’ange. Toutefois, il a eu, lui, le 
privilège de voir les créatures célestes.
La seconde apparition de l’ange s’est réalisée en été 2016 et l’ange livre son identité aux 
enfants en se nommant ‘’l’ange du Portugal’’. Son message, bien que court, est fort : 
« Que faites-vous ? Priez beaucoup ! Les saints cœurs de Jésus et de Marie ont sur 
vous des dessins de miséricorde. Offrez sans cesse au Très-Haut des prières et des 
sacrifices. » Et la question de Lúcia de savoir ce qu’il faut faire pour se sacrifier, l’ange 
ajouta : « De tout ce que vous pourrez, offrez à Dieu un sacrifice en acte de réparation 
pour les péchés par lesquels il est offensé, et de supplication pour la conversion des 
pécheurs. De cette manière, vous attirerez la paix sur votre patrie. 

Je suis son Ange Gardien, l’Ange du Portugal. Surtout, acceptez 
et supportez avec soumission les souffrances que le Seigneur 
vous enverra. »
Ce message fit comprendre aux enfants qu’il y a deux sens de 
sacrifices : Offrir, au quotidien, nos actions à Dieu pour réparer 
les péchés qui l’offensent ; et accepter les épreuves de la vie 
pour obtenir la conversion des pécheurs.
La troisième et dernière apparition de l’ange est d’automne 
2016, avec l’eucharistie ; d’où son appellation : ‘’l’ange de 
l’eucharistie’’. Alors qu’ils s’étaient rendus à l’endroit de la 
première apparition et qu’ils récitaient, visage contre terre, 
la prière que l’ange leur avait apprise lors de la première 
vision, les pastoureaux, troublés par une grande lumière qu’ils 
ressentaient au-dessus d’eux, s’élevèrent ; ils virent un spectacle 
exceptionnel : l’ange, debout, tenant, dans sa main gauche, un 
calice au-dessus duquel une grande hostie suspendue faisait 
couler, dans le calice, des gouttes de sang. Laissant l’Hostie et 
le Calice suspendus en l’air, l’ange s’approcha des enfants et 
récita à trois reprises la prière suivante :
« Très Sainte Trinité, Père, Fils et Saint-Esprit, je Vous adore 
profondément et je Vous offre le très précieux Corps, Sang, Âme 
et Divinité de Jésus-Christ présent dans tous les tabernacles du 
monde, en réparation des outrages, sacrilèges et indifférences 
par lesquels il est Lui-même offensé. Par les mérites infinis de 
Son Très Saint-Cœur et du Cœur Immaculé de Marie, je Vous 
demande la conversion des pauvres pécheurs. »
S’étant relevé, le mystérieux ange reprit l’Hostie et le Calice, 
donna à Lúcia l’Hostie et à Francisco et Jacinta le Calice du 
sang du Christ en joignant la parole à ses gestes : « Prenez et 
buvez le Corps et le Sang de Jésus-Christ, horriblement outragé 
par les hommes ingrats. Réparez leurs crimes et consolez votre 
Dieu. » Le repas du Seigneur terminé, l’ange se prosterna de 
nouveau, récita avec les enfants, à trois reprises, la prière de 
la Ste Trinité, ci-dessus, et prit congé. Les enfants garderont 
en secret ces visites de l’ange mystérieux et ce n’est que plus 
tard que Lúcia le révélera. Dans leurs échanges, Francisco et 
Jacinta se demandaient pourquoi n’avoir pas aussi communié 
à l’Hostie comme leur tante et pourquoi simplement au sang 
du Christ ? Lúcia qui, était l’aîné, leur expliqua que les deux 
modes de communion s’équivalent, parce que c’est le même 
et unique corps du Christ, c’est-à-dire sa chair et son sang 
versé. Mais, dans un deuxième temps, quand Notre Dame, lors 
de sa seconde apparition expliqua aux enfants leur avenir, ils 
comprirent que la communion mystique préfigurait leur destinée : 
Lúcia, parce qu’elle restait longtemps sur la terre, avait besoin 
du « Pain de vie », tandis que Francisco et Jacinta, appelés 
à rejoindre vite le paradis, devraient se préoccuper plutôt du 
sacrifice de leur vie.

2.2. Apparitions de Notre Dame
Après la disparition de l’ange précurseur qui préparait la route à 
Notre Dame, celle-ci prend le relais et se manifeste aux enfants 
à 7 reprises, pendant 5 mois, en leur livrant, à chaque fois, un 
vibrant message.  

- Première apparition : le 13 mai 1917. Elle dura environ 10’. 
Alors que les 3 enfants étaient sur le chemin de la maison 
avec les brebis, un éclair passa devant eux, une Dame, vêtue 
de blanc, répandant la lumière autour d’elle, était là, à plus ou 
moins 150m. Elle les invita à ne pas avoir peur et à la question 
de Lúcia elle répondit qu’elle venait du ciel ; elle demanda de 
continuer à venir, à la même heure, pendant 6 mois, à ce lieu 
appelé Cova da Iria ; ce n’est qu’après qu’elle dira qui elle est, 
ce qu’elle veut et elle apparaîtra une septième fois. Ce jour-
là, la Dame certifia que chacun d’eux sera au ciel ; puis, elle 
leur demanda s’ils acceptaient de s’offrir à Dieu en acceptant 
de souffrir pour la réparation des péchés et la conversion des 
pécheurs. A la réponse positive des enfants, la Dame ajouta : 
« Vous aurez alors beaucoup à souffrir, mais la grâce de 
Dieu sera votre réconfort. » Elle leur demanda également de 
beaucoup prier pour la paix au monde et la fin de la guerre.  
De retour à la maison, Jacinthe oubliera de garder le secret et 
racontera tout à ses parents ; Francisco, son frère, l’attestera 
et Marie, la sœur à Lúcia sera informée. De bouche à oreille, 
le curé-Prieur de Fátima de l’époque, le Père Dom Manœl 
Marquès Ferreira, informé, traitera avec sévérité les enfants. Il 
s’en suivra un mutisme total de Jacinthe et le Cardinal Belo de 
Fátima, demandera au curé de se tenir loin de ces événements.

- Deuxième apparition : 13 juin 1917. Informés de la date, 
une dizaine de villageois virent nombreux à Cova da Iria. Seuls 
les enfants bénéficièrent de la vision. Dans l’échange, la Dame 
leur fixa le rendez-vous pour le 13 juillet, et elle fit quelques 
recommandations : * priez le chapelet chaque jour, * apprendre 
à lire pour Lúcia. A la demande de celle-ci de les amener au ciel, 
la Dame répondit : « Oui, Jacinthe et François je les emmènerai 
bientôt, mais toi, tu resteras ici pendant un certain temps. 
Jésus veut se servir de toi afin de me faire connaître et aimer. 
Il veut établir dans le monde la dévotion à mon Cœur Immaculé. 
À qui embrassera cette dévotion, je promets le salut ; ces âmes 
seront chéries de Dieu, comme des fleurs placées par Moi pour 
orner Son trône ». Ainsi, la Dame vêtue de blanc s’identifia ce 
jour-là : Elle est l’Immaculée Conception. Après avoir rassuré 
Lucia, elle répartit et l’assistance, à l’issue de la prière et de 
louange, se dispersa.

- Troisième apparition : 13 juillet 1917. La vision de l’enfer. 
Après avoir redonné rendez-vous pour le 13 suivant, et redit 
l’urgence de réciter le chapelet chaque jour pour la paix, 
l’Immaculée Conception offrit aux enfants le spectacle de 
l’enfer : un océan de feu où étaient plongés les démons et les 
condamnés qui n’avaient plus d’apparence humaine ; des cris 
et gémissements de douleur se faisaient entendre à Lucia et 
Jacinthe ; effrayés, ils levèrent les yeux vers Notre Dame qui 
leur certifia que ce lieu-là est pour les pécheurs... Une parole 
leur fit donné pour la consécration de la Russie à son cœur 
immaculé. Une promesse du grand secret fut faite aux enfants 
devant une assistance évaluée à dix mille participants.
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- Quatrième apparition : le 13 août. Avant cette date, Arthur 
Oliveira Santos, administrateur, juge cantonal et franc-maçon, 
menaça les enfants, les mit en prison pour qu’ils dévoilent 
le grand secret. Aucune réponse ne lui fit donner par Lúcia 
malgré son insistance et son combat contre l’Église. Face à 
la revendication de la population, les enfants furent libérés et 
assistèrent à l’apparition à Coda da Iria.

- Cinquième apparition : le 19 août : l’annonce du miracle. 
Notre dame réapparut 6 jours plus tard. Elle dira aux enfants 
que le secret n’a pas été révélé parce qu’ils étaient emprisonnés 
dans une prison publique. Renouvelant sa demande de réciter le 
chapelet, elle ajouta que les enfants doivent faire de sacrifices 
pour sauver les pécheurs et amener certains à la conversion. 
Il ne s’agit pas d’offrir de sacrifices mais de se sacrifier soi-
même... De même, il eut un parfum extraordinaire sur le 
feuillage du chêne où Notre dame avait posé ses pieds. Ce 
parfum se répandit dans les maisons où ce feuillage fut amené 
par les voyants.

- Sixième apparition : le 13 septembre. Sur la place Cova da 
iria étaient réunis 25.000 à 30.000 pèlerins parmi lesquels 
figuraient quelques prêtres et séminaristes. La bravoure des 
enfants à l’intransigeance de l’administrateur était un signe 
qu’une réalité surnaturelle se passait. Vers midi, tous virent 
la diminution de la lumière solaire et Notre Dame était là, en 
conversation avec les enfants. Elle promit un grand miracle, 
le 13 prochain, pour amener au croire. Par ailleurs, pour se 
sacrifier en vue de convertir les pécheurs, les pastoureaux 
s’étaient mis une corde autour des reins qui, de temps en 
temps, leur faisait mal. Notre Dame leur demanda de la garder 
en journée mais pas de nuit. Il encouragea de continuer à 
réciter le chapelet. L’effervescence de la population, la confiance 
ainsi que les conversions se multiplièrent jusqu’à un prêtre, le 
Chanoine Manuel Nunes Formigão, professeur au séminaire et 
au lycée de Santerém [(† le 30 janvier 1958 à Fatima)], qui, par 
son discernement et recul a pu approcher avec délicatesse les 
enfants et compris qu’ils disaient vrais.

- Septième apparition : le 13 octobre où le miracle de la danse 
du soleil. La foule ne cessait de croître : 50.000 à 60.000 
personnes, croyants comme athées étaient au rendez-vous 
de la promesse du miracle. Sous une forte pluie, ils récitaient 
le chapelet et attendaient. La lumière et signes annonçant 
l’apparition de Notre Dame se firent attendre, mais elle était 
là, discutant avec Lúcia pendant que tous avaient les yeux fixés 
vers le ciel. Après sa demande aux enfants de continuer à 
prier le chapelet tous les jours, elle rassura que la guerre va 
finir bientôt, que les militaires rentreraient chez eux et ajouta 
que l’on construise une chapelle pour elle ; que les gens se 
convertissent et cessent de pécher. C’est alors que la lumière 
qui émanait d’elle se projeta sur le soleil, celui-ci perdit son 
éclat et apparaissait son agressivité de ses rayons et tournoyait 
dans les sens... Ce miracle cosmique fut observé par tous 
les pèlerins présents sur la place et confirma que la Dame de 
Fatima était apparue aux trois pastoureaux.
Mais quelle fut la réaction de la hiérarchie ?

3. Quand l’Église réagit
La réserve et la prudence étaient de mise. Cinq ans de silence 
malgré les faits marquants des événements : le décès de 
Francisco et de Jacinthe, le témoignage perpétuel de Lúcia, 
d’abondantes conversions, fin de la guerre comme l’Immaculée 
l’avait annoncée, la redécouverte du sens de la prière par 
beaucoup et le rôle intercesseur de Notre Dame, et l’affluence 
de pèlerins, etc. C’est en 1922, après la restauration du 
diocèse de Leiria, que Mgr José Alves Correia da Silva, nouvel 
évêque initia une commission pour une enquête canonique. 
Celle-ci donnera ses conclusions huit ans plus tard et l’évêque 
du lieu publiera, le 13 octobre 1930, la Lettre Pastorale « A 
divina Providentia » dans laquelle il autorisait le culte de Notre 
Dame de Fátima ; il déclarait aussi que les visions des enfants 
à Cova da Iria étaient digne de foi ; et il soumettait tout à au 
jugement du Saint-Siège, donc du Pape à Rome.
Le premier pèlerinage eut donc lieu les 12 et 13 octobre 1931, 
sous la présidence du Nonce apostolique, avec la participation 
de tous les évêques portugais présents ou représentés, et 

le Portugal fut consacré au Cœur Immaculé de Marie, par le 
Cardinal Patriarche de Lisbonne.
La seconde réaction de l’Église consiste dans la construction 
du site de pèlerinage ou le sanctuaire proprement dit. D’abord, 
une petite chapelle, sur l’esplanade où la Vierge était apparue 
en premier aux pastoureaux, dans laquelle se réunissaient 
les pèlerins ; ensuite l’imposante basilique Notre Dame de 
Fátima dont les travaux ont débuté le 13 mai 1928. Elle a des 
colonnades, comparables à celle de la Place St Pierre à Rome,  
qui la relie aux couvents et aux bâtiments des hospitaliers. En 
son intérieur sont visibles les trois tombes des voyants, dont la 
dernière est celle de Sœur Lúcia, décédée, elle, en 2005. Enfin, 
il y a aussi la Chapelle des apparitions et bien d’autres lieux de 
prière sur le site. Une grande place d’environs 500m de long 
est aménagée, de la statue du pape J.-P. II à la basilique, pour 
accueillir les pèlerins qui font pénitence ; c’est aussi là que se 
font de processions nocturnes aux lampes allumées et toutes 
les grandes célébrations.  

4. 100 ans déjà, Fátima encore actuel dans ses messages ?
Au regard de ces événements, quoi de sérieux retenir aujourd’hui 
sur ces apparitions vieilles d’un siècle ? Quelques points sont 
à souligner.
Premier point, la Vierge est réellement apparue aux trois petits 
bergers. Le choix qu’elle a fait de ces derniers est particulier : 
Francisco et Jacinta n’avaient, eux, pour mission que 
d’accompagner Lúcia, l’aînée, par leur sacrifice ; ils sont morts 
encore enfants ; Francisco n’entendait pas Notre Dame mais la 
voyait et c’est Lúcia qui menait la conversation et c’est à elle que 
Notre Dame a demandé d’entrer à l’école en vue de la mission. 
Restée en vie jusqu’à 97 ans, c’est elle qui a écrit, c’est elle 
qu’on a interviewé pour en savoir plus sur ce mystère et c’est 
elle qui a donné le témoignage et les messages de Notre Dame. 
Donc, chacun de nous a non seulement son destin, mais aussi 
une mission reçue de Dieu et qui se trouve distincte de celle de 
l’autre. Le cas des trois pastoureaux est instructif.
 
Deuxième point, le contenu des messages de Notre Dame. Il 
n’est pas différent de l’évangile du Christ. La conversion des 
pécheurs que nous sommes tous, le sacrifice de chacun, 
comme l’ont fait les deux frères Francisco et Jacinta, en vue 
de la conversion des autres, la prière du chapelet, l’eucharistie 
comme sacrements, la pénitence, etc. Les enfants ont fait 
l’expérience de la vision de l’enfer, comme le feront les six 
de Medjugorje, non pas pour les intimider mais pour qu’ils 
témoignent que cet endroit existe, qu’il n’est pas l’invention de 
l’Église, et qu’il faut croire en Dieu et vivre selon sa volonté 
pour ne pas y aller. Donc, c’est un avertissement qui nous est 
adressé.

Troisième point, les trois secrets. Ils ont fait couler beaucoup 
d’encre. Notre Dame les avait confiés aux enfants et c’est Lúcia 
qui s’en est chargée. Les deux premiers concernaient les deux 
guerres qui ont lieu (14-18 et 40-45) ; ils dévoilaient les atrocités 
qu’allaient subir les Juifs et d’autres victimes. Les papes les ont 
révélés. Quant au troisième secret, la Sœur Marie des sept 
Douleurs, Lúcia, l’a mis sur papier en juin 1943 alors qu’elle 
souffrait et pensait qu’elle allait mourir. L’enveloppe fut scellée 
et avec mention de ne l’ouvrir qu’après le décès de la voyante 
religieuse. Le Vatican ne voulant pas en être dépositaire, c’est 
à un évêque du lieu que le document contenant le secret a été 
confié. Mais jusqu’à ce jour, le Vatican qui a récupéré le dit 
document n’a jamais dit son contenu, lequel devrait être publié, 
selon la recommandation de Notre Dame, en 1960. Sœur 
Marie des sept Douleurs a rencontré, à Fátima plusieurs Papes 
afin qu’ils disent au monde ce secret, mais sans succès : Paul 
VI, le 13 mai 1967, J.-P. Ier, alors cardinal, en 1977 ; J.-P. II, 
le 13 mai 1981, le 13 mai 1991 et en 2000 à la béatification 
de Francisco et de Jacinta... Aussi, Notre Dame avait demandé 
que le Pape consacre la Russie à son cœur immaculé, mais 
cela n’a jamais été fait.

Que le centenaire des apparitions de Fátima nous rappelle 
que Dieu continue à apparaître dans notre vie par plusieurs 
médiations dont celle de sa mère. Et que nous avons à 
collaborer à notre salut avec la Mère du ciel.

P. Marcel, Curé

Le 21 Novembre 2016 l’Amicale se produisait en 
l’Eglise de Châtillon à l’occasion de la Sainte Cécile.
Le 18 mars 2017, grand concert de musiques 
variées à la Salle des fêtes de la Mairie de Châtillon. 
L’Amicale de Musique de Châtillon-Coligny est dirigée 
depuis 53 ans par André Marbotte et on peut dire 
que cette société de Musique et son école font 
parties intégrantes de la Vie locale de Châtillon et 
des communes voisines avec ses 35 musiciens âgés 
de 10 à 75 ans, dont 14 femmes, et de son école 
de musique avec ses 18 élèves encadrés par 2 
professeurs agréés et 2 maîtres bénévoles.
35 musiciens bénévoles, dont 10 au Saxo (baryton, 
ténor, alto et soprano) 5 à la Clarinette et 5 à la  
trompette, 14 à la percussion et 1 au violon ! Mais 
André Marbotte souhaite recruter pour développer 
le rayonnement et l’excellence de son groupe des 
Trombones, Barytons et Basses et il lance un appel 
pour recevoir des candidatures !

L’Amicale se produit régulièrement dans différentes 
manifestations : les COMICES (Ferrières en 2016... 
Lorris à venir en 2017...), dans des CAVALCADES 
(Triguères en 2016), dans des COMMEMORATIONS 
officielles (8 Mai, 14 Juillet, 11 Novembre, 5 
Décembre…) sur Châtillon-Coligny, Ste Geneviève et 
Dammarie, à la FETE de la MUSIQUE à Châtillon, à 
l’EHPAD de Châtillon pour deux concerts (14 Juillet et 
Noël).
En 2017, l’Amicale participera à deux évènements : 
le 27 Mai à Gien à l’occasion de la Fête des Mères et 
le 26 Août en l’église de Gien à l’occasion du mariage 
d’un des Musiciens !

Les programmes de musique sont choisis par André 
Marbotte en liaison avec les éditeurs pour proposer 
des programmes variés, allant de la musique de  
« Star Wars »… à des morceaux choisis de musique 
classique… en passant par des Marches et Défilés… 
mais aussi par des variétés internationales. D’ailleurs  
un programme d’excellence a été produit au concert à 
Châtillon le 18 Mars dans une salle comble !
Ouverture Française. Très belle marche, Homeless de 
Marina Kaye, Barocco de Steve Tlagedorn, Mucic from 
Frozen appelée « La Reine des Neiges » !, Woman in 
Love, Blues Boogie, et Radetzky Marsch de Johann 
Strauss en final !

André Marbotte, aidé de son épouse, sont totalement 
dévoués et dédiés à cette Amicale et école de musique 
pour initier et former ces jeunes musiciens qui 
représentent le creuset de l’Amicale.
André Marbotte a également d’autres fonctions dans 
des associations départementales et régionales 
(UDESMA 45) et il est aussi le secrétaire aux  
« RECOMPENSES » pour tout le département du Loiret 
chargé ainsi de promouvoir les élèves et de reconnaître 
leurs compétences.
Ce qui frappe et émerveille dans cette Amicale, société 
et école de musique, c’est le dévouement, l’entrain, 
l’assiduité, la passion pour la musique, la recherche 
de l’excellence et bien sûr le rayonnement de ces 
musiciens et élèves.
Nous sommes heureux d’ouvrir, une fois de plus, nos 
pages du Renouveau à cette association qui contribue 
à la vie locale de Châtillon-Coligny et de ses environs  
et de les encourager à vivre et à rayonner ! …et 
d’aider aussi André Marbotte dans le recrutement 
des musiciens (Trombone, Baryton et Basse) afin de 
parfaire la qualité des groupes de musique dans le 
choix des programmes à interpréter. 
Contact téléphonique d’André Marbotte : 
02 38 92 54 52 
Merci à toute cette Amicale de musique, aux élèves et 
à leurs dirigeants, professeurs et maîtres.

Ch.D.

L’AMICALE de CHATILLON-COLIGNY, SOCIETE de MUSIQUE : 1946 - 2016
Déjà 70 ans d’Histoire locale et un Avenir prometteur !
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CARBURANT - FIOUL - GONR

ZA RUE COLETTE - 45230 CHÂTILLON-COLIGNY

Tél. 02 38 92 51 78
fioulqualitéservice@orange.fr

SARL FIOUL QUALITÉ SERVICE
CHATILLONNAIS

CHATILLON
COLIGNY

02 38 96 04 72 Ouvert le dimanche matin

24/24
OPTICIEN

PRESSING

A BIENTÔT DANS VOTRE

Christophe Pereira
02 38 92 58 97

Restauration - Neuf
Carrelage - Plâtrerie - Isolation

Cyril FLATTET
CHATILLON-COLIGNY
loiretpluie@yahoo.fr

07 86 09 67 34

  TAXI DUPOY
CHEVALLIER

+

SAS                                              7/7 - 24/24

Toutes distances - Toutes prestations
Transports malades assis

Communes de stationnements :
Châtillon-Coligny

Aillant-sur-Milleron•Le Charme
La Chapelle-sur-Aveyron

Saint-Maurice-sur-Aveyron

8 véhicules à votre service
dont 1 avec accès fauteuil roulant

Tél. : 02 38 92 54 63

INSTALLATION NEUF ET RÉNOVATION • DÉPANNAGE
CHAUFFAGE ÉLECTRIQUE • MOTORISATION

 ANTENNE TV • ÉLECTROMÉNAGER

La section Danse est une des sections de l’association 
SLC très importante en nombre d’adhérents et 
aussi pour la vie locale et culturelle de Châtillon et 
des communes environnantes.
220 adhérents/élèves ! en 2017, se répartissant 
entre 213 filles et femmes et 7 garçons et hommes 
âgés de 2 ans ½ à 65 ans ! et venant de 21 
communes des environs de Châtillon-Coligny.
Pour mener toutes ces activités, la section 
compte 5 animatrices salariées de l’association : 
Sophie, Caroline, Lucille, Fanny, et Chloé. La 
section comprend 11 groupes qui se répartissent 
selon l’âge : Eveil, Initiation, Débutants, Moyens, 
Intermédiaires, Avancé 1 et 2, Affirmés 1 et 2, 
Expérimentés et Perfect Jazz.
Les cours ont lieu dans la Salle de danse une fois 
par semaine et selon les groupes les cours varient 
de 45 mn à 2 heures, comprenant un temps 
d’échauffement et de techniques de danse.
Séverine Gueganno, responsable de la section 
danse, nous parle de son activité bénévole avec 
enthousiasme, joie, passion et maîtrise et une grande 
satisfaction – malgré le travail de coordination ! – 
quant aux activités développées et la réalisation du 
GALA annuel en Juin.
Ce GALA de danse reste l’activité principale qui 

mobilise tous les adhérents et les animatrices, 
mais aussi toutes les familles des adhérents qui 
se mobilisent régulièrement pour la logistique et 
transports, l’encadrement, le vestiaire et gestion 
des costumes et aussi pour le buffet !
Un très gros travail de Solidarité dans une ambiance 
familiale, un dévouement de toutes et tous, un 
partage de travail et d’efficacité afin que ce GALA, 
qui se déroule sur 3 jours, puisse apporter la joie et 
l’envie de continuer la danse années après années !
Le GALA 2017 se tiendra les 23, 24 et 25 JUIN à la 
nouvelle salle des ETANGS à Nogent-sur-Vernisson. 
Chaque Gala dure 3 heures et chaque groupe 
prépare 2 danses, nécessitant des changements de 
costumes, préparation des musiques et éclairage, 
et pour que tout ceci se fasse en harmonie et 
succès, il existe une interaction entre les grands 
et les petits, entre les groupes avec les parents 
dévoués qui aident les encadrants et animatrices 
et un véritable partage se met en place afin que les 
élèves puissent se produire avec concentration et 
qualité d’exécution de leurs danses.
Séverine Gueganno reconnaît que sans ce travail 
en commun et partage des responsabilités, un tel 
programme de présentation des danses ne pourrait 
avoir lieu.
Le rôle de la société ASEA qui assure la sonorisation 
et coordination des musiques et éclairage est 
primordial pour cette bonne exécution.

La SECTION
DANSE

de l’Association SLC de Châtillon-Coligny

Mais outre cet objectif de Gala annuel qui mobilise toutes ces équipes 
tout au long de l’année, la section danse organise une sortie pour tous les 
élèves et cette année, cette sortie était le 23 Avril pour un spectacle de 
danse à Paris.
La section Danse participe également à différentes manifestations locales : 

Virade de l’Espoir à Châteaurenard fin septembre, 
collaboration avec d’autres associations : musée, les anciens, les 
insensés…
Prestation à l’EHPAD de Châtillon tous les ans début Juillet.

Le Renouveau est heureux d’ouvrir ses pages locales à toutes ces initiatives 
culturelles, sportives, artistiques, qui mobilisent tant de personnes qui 
contribuent à une vie locale sociale, humaine et civique de Châtillon et des 
communes environnantes.
Notre équipe de rédaction remercie toutes ces personnes qui s’impliquent 
dans un dévouement et bénévolat afin que chacun puisse trouver un peu 
de satisfaction et de Joie.

Ch.D.

Animatrices 2017

Moyens 2016

SLC 2016

Intermédiaires 2017
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BAPTEMES

Nogent-sur-Vernisson : 
Eléa ROUZIC, Nathan WALLYN,
Lucie DROULERS, Paul GOUSY,
Margaux LANDON.

Châtillon-Coligny : 
Louise MARIAGE 

OBSEQUES

Nogent-sur-Vernisson : 
Régine GÉLARD Vve BERTRAND,
Marie-Claude VASSARD ép. BEETS,
Guy GUYOT, Gabriel GOYON,
Patrice GUILLAUME,
Yvonne BERTHEAU Vve GAYOT,
Catherine BOUDET.

Les Choux : 
Jeanne BRUNEAU Vve BIDEAULT,
Régina ZAMBON Vve BIAN-ROSA.

Châtillon-Coligny : 
Fernande BUSQUET Vve POUPARD,
Guy CALOT, Philippe HAMARD,
Dominique LHOSTE, 
Irène DEMATONS Vve MARTIN,
Léa DROUARD Vve SINOQUET,
Jeannine COMBE Vve FERRY,
Marie-Rosanne GRUCHET 
  ép. CALVAZO,
Lucienne MARTIN Vve BILLIOU.

La Chapelle-sur-Aveyron : 
Jean DOREAU

Ste-Geneviève-des-Bois : 
Robert BARDET, 
Reine-Marie JUSTE,
Claudette CHATTON ép. GRESSIEN.

St-Maurice-sur-Aveyron : 
Monique LACRESSONNIERE 
  ép. DENOUEL 

Nos joies,
nos peines...

Madame Leblanc nous fait part du décès de son époux Daniel LEBLANC, le 29 décembre 2016, et souhaite 
vous le faire savoir dans « Le Renouveau ».

Venu très jeune chez ses grands-parents à Fontainejean, commune de St Maurice-sur-Aveyron, Daniel Leblanc se 
passionne pour les ruines de l’Abbaye de Fontainejean. Il fait partager ses recherches, ses découvertes et crée 
une association pour la connaissance de l’Abbaye Royale Notre Dame de Fontainejean, il publie plusieurs bulletins.
Mme Leblanc nous demande de célébrer 2 messes à son intention, une à Châtillon et une à St Maurice. 
Nous remercions Mme Leblanc, nous partageons sa peine et lui disons notre sympathie.

Le Renouveau

Repas des Aînés 
à Nogent-sur-Vernisson
Le repas des Aînés s’est bien passé le samedi 8 avril.

Après les démonstrations des enfants de l’Ecole Primaire et des 
Associations sportives, pour la 4e année consécutive, Jeannine 
CHOPARD a été appelée en tant que la plus ancienne, elle en est fière, 
Madame Cognot, Maire de Nogent lui a remis les fleurs.

M.M.

Cécile BOSSARD, 
la centenaire de Nogent-sur-Vernisson 
nous a quittés en novembre 2016

Pour ses funérailles, elle avait donné ses recom-
mandations : « Comme on n’est jamais aussi 
bien servi que par soi-même, je dirai moi-même 
la Prière pour mon Père. « Ce qu’elle a fait en se 
faisant filmer dans un DVD une quinzaine d’an-
nées avant son décès, et, grâce à la technicité 
de son voisin Sébastien qui a transformé le DVD 

en CD, nous avons pu, à l’église, pendant ses obsèques, entendre sa voix 
dans l’enregistrement de la « Prière pour mon Père » composée par elle. 
Ce qui fut très émouvant pour les présents.

« Je sais Seigneur, c’est bien d’accord. Il avait un sale caractère Entier, 
c’est sûr, mais franc comme l’or, et pour un homme qu’a fait la guerre 
Rester tolérant, c’est pas rien... Tant d’autres sont revenus aigris, Lui 
n’était pas jaloux du bien que possédaient les enrichis. Les « nouveaux 
riches » comme on disait Ceux-là même qu’avait fait leur beurre pendant 
qu’aux frontières il veillait pour repousser l’envahisseur...
 
« Lui, il acceptait sa misère, son dur travail, les privations. Et il avait même 
pris sa mère sur ses vieux jours, dans sa maison. Par son exemple, il 
m’a apprit à respecter le beau travail, les champs de blé, la vigne aussi 
qui donne son sang pour la futaille. Il m’a fait aimer les gitans, les douces 
forêts de bouleaux, Le ciel clair des soirs de printemps si accueillants pour 
les oiseaux...
Ton grand reproche, je le sais bien, c’est son terrible entêtement, mais il a 
eu tant de chagrin qu’il a perdu l’entendement ! Toi qui connais le cimetière 
où dort pour toujours sa Julie, tu sais bien comme il a souffert. S’il a 
douté, pardonne-lui. Oui, bien sûr, il s’est chamaillé avec un curé maladroit, 
mais ça ne l’a pas empêché de suivre son chemin bien droit. Le travail, 
c’est une prière, il a toujours bien fait le sien, Ne lui retire pas ta lumière 
près de toi, il sera si bien... Ne me dis pas que ses mérites sont invisibles 
vus des cieux, tu sais si bien que je médite t’offrir des milliards de fois 
mieux : Le corps et le sang de ton Fils en la Très Sainte Eucharistie. Oh 
Dieu ! Contemple ce calice et par Jésus, pardonne-lui ! »

M. Martin


